
René Lévy

ERNST TOLLER
(1893 - 1939)

Un dramaturge de combat

R
en

é 
Lé

vy
E

R
N

ST
 T

O
L

L
E

R
 (1

89
3 

- 1
93

9)
U

n 
dr

am
at

ur
ge

 d
e c

om
ba

t

Par sa stature d’auteur-novateur, son engagement politique total, son courage 
à inventer une nouvelle forme de théâtre, Ernst Toller, l’un des plus grands 
dramaturges allemands du XXe siècle, mérite de sortir de l’oubli et de retrouver 
le haut de l’affiche, au même titre que Brecht, Beckett, Tchekhov et autres 
génies...
Révolutionnaire, il est condamné à cinq ans de forteresse en tant qu’un des 
leaders du soulèvement populaire de novembre 1918 à Munich. Homme de 
combat, il ne peut endurer le temps de sa détention qu’en détenu révolté : 
enfreindre les règlements, l’interdit d’écriture entre autres. Dissimulé sous la 
table de sa cellule, une couverture sur lui, il conçoit son œuvre de dramaturge : 
révolutionner le théâtre par un art en relation étroite avec les bouleversements 
sociaux, introduire sur la scène les prolétaires, ces nouveaux acteurs, leur faisant 
tenir un autre langage avec leurs mots réécrits plus vrais que nature. 
Jamais le théâtre n’a été à ce point la tribune de son temps... au centre des combats 
de l’opinion publique, écrit-il.
Les feux de la rampe de L’Opéra de quat’sous n’auraient-ils pas jeté une ombre, 
faisant de Brecht une amorce involontaire de l’ostracisme qui frappera Toller ? 
De 1922 à 1933, Toller connaît le succès. Ses pièces sont traduites et jouées en 
vingt-sept langues. Aujourd’hui, il reste un auteur plus que jamais d’actualité, 
dans ce monde de tous les dangers qui vacille autour de nous.

Né à Paris en 1929, René Lévy a vécu les années de l’Occupation 
allemande à Paris, puis dans la clandestinité en province sous un 
nom d’emprunt. Il a étudié la littérature moderne à l’université de 
Paris VIII, et mené des recherches littéraires à la BNF. Il a consacré 
ces dix dernières années aux écrivains européens sous les dictatures 
du XXe siècle : Espagne franquiste, Italie fasciste, URSS, Allemagne 

nazie, France de Vichy. L’engagement politique de ces écrivains aux côtés de ces régimes, leur 
action dans l’opposition, leur retrait dans le silence sont au cœur de ses recherches.

En couverture : Ernst Toller écoutant un gramophone - détail 
(Agence : Rue des Archives, sous le n°5003639 ).
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 Cet ouvrage a pour objet de faire émerger de 
l’ombre, la figure et l’œuvre méconnues d’un des plus 
grands dramaturges allemands du XXème siècle. 
 
 La stature d’auteur-novateur de Ernst Toller, son 
engagement politique total, le courage combatif de son 
théâtre, en font un personnage qui, en dépit du peu 
d’informations sur sa vie personnelle, mérite de sortir 
de l’oubli et retrouver le haut de l’affiche, au même titre 
que Brecht, Beckett, Tchekhov, Ibsen et autres génies. 
 
 Mais on ne peut appréhender le parcours et le 
théâtre de Ernst Toller, si on ne le re-situe pas dans 
l’histoire de cette période tragique de l’après-guerre, en 
1919, puis dans le contexte de l’Allemagne nazie. 
 
 Ce sont là les clés indispensables pour rendre justice 
à un auteur plus que jamais d’actualité dans ce monde 
de tous les dangers qui vacille autour de nous. 
  
 

 





  

 
 

De quel art avons-nous donc besoin 
    aujourd’hui ? Ne croyez-vous pas que c’est 

                d’un art politique, malgré tout ? 
 

Erwin Piscator août 1961 
Le théâtre politique, L’Arche, 1972, p. 265 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

1- ERNST TOLLER QUI EST-CE ? 
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Si l’on veut comprendre la catastrophe de 1933, il faut connaitre 
les évènements des années 1918 et 1919 en Allemagne. 

 
E. Toller, Une jeunesse en Allemagne, p. 9 

 
 
 
 
 

Très jeune, Ernst Toller s’engage politiquement en 
adhérant à l’aile gauche du Parti socialiste allemand. A 
ce titre, il participe au soulèvement populaire de 
Munich en novembre 1918. Proche de Kurt Eisner qui 
dirige le mouvement, leur action révolutionnaire les 
conduit à renverser le Royaume de Bavière1 et à mettre 
le roi en fuite. La province instaurée en Etat, ils 
proclament la République Libre de Bavière. 

 
Après l’assassinat du dirigeant socialiste Kurt Eisner, 

Toller se voit offrir la vice-présidence devenue vacante2. 
Il refuse ce poste, s’estimant, à l’âge de 26 ans, 
inexpérimenté à l’exercice du pouvoir. Il accepte 
d’autres fonctions. 

 

                                                 
1 Depuis le XII° siècle le Royaume de Bavière était gouverné par 
la dynastie Wilttelsbach. 
Le 7 novembre 1918, le roi Louis III est chassé du trône par une 
révolution conduite par Kurt Eisner qui a rassemblé une coalition 
de 200.000 manifestants, ouvriers pour la plupart. Ernst Toller est 
l’un des dirigeants socialistes. Voir index des noms cités.  
2  Kurt Eisner assassiné le 21 février 1919,  Hoffmann, social-
démocrate de droite lui succède.  
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Deux mois plus tard, une coalition menée par 
l’armée prussienne parvient à investir la ville de 
Munich et à remettre la province sous l’autorité 
légitime de la République de Weimar. 

Les dirigeants de l’insurrection sont exécutés sans 
avoir été remis à un tribunal légal3. 

Toller en réchappe en se cachant. Traqué, sa tête mise 
à prix, il finit par être arrêté, accusé de haute trahison. Il 
échappe de peu à la mort, réussissant à obtenir de 
passer en jugement. 

Condamné à 5 ans de forteresse, il les subit jusqu’à 
l’avant-dernier jour. 

 
Au cours des 5 années de pénitencier, Toller prend le 

temps de penser à la conception de son œuvre 
théâtrale : une nouvelle dramaturgie qui prendrait en 
compte les réalités politiques et sociales de son temps. 
En insérant le domaine politique dans le théâtre, il se 
trouve dans la même pensée que Bertold Brecht et ils 
parviennent, tous deux, à figurer parmi les auteurs les 
plus joués sur les scènes allemandes4. 
                                                 
3  Gustav Landauer, anarchiste révolutionnaire, Commissaire à 
l’instruction publique et à la culture dans le gouvernement de Kurt 
Eisner, est arrêté et abattu sans jugement par les militaires 
prussiens, le 2 mai 1919 à Munich. 
Théoricien d’un socialism libertaire, il était, selon Toller, l’un des 
plus grands esprits de la révolution. 
De même Escholer et Eugène Leviné, communistes radicaux, sont 
arrêtés et exécutés le 5 juillet 1919 à Munich. 
4  Avec Georg Kaiser… Ödön von Horvath… Ferdinand 
Brückner… Gerhart Hauptmann : voir index des noms cités. 
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Tandis que Brecht s’oriente vers un théâtre épique, 
les pièces de Toller s’inscrivent dans la mouvance 
expressionniste qui oppose au monde bourgeois 
sclérosé de l’Allemagne impériale défunte l’amour, le 
rêve, l’espoir d’une société nouvelle. 

 
De la sédentarité carcérale, Toller saura se libérer en 

édifiant son œuvre théâtrale. Il crée ses personnages, les 
anime, les place dans des situations politiques sans les 
couper du réel. Il entrevoit un autre monde, rêve d’une 
société où il serait possible de résoudre les grands 
problèmes de l’époque, consécutifs aux luttes sociales. 
Il reste convaincu que la vie n’est pas seulement 
gouvernée par la violence, mais aussi par des lois 
morales5. 

 
D’une existence, dit-il, dans Une jeunesse en 

Allemagne… bien des contours restent dans l’ombre… 
Il disparait sans écrire d’autres témoignages, mais 

donne la clé pour éclaircir ces contours : 
…tous les moments devant en préciser et rendre 

compréhensible un seul6. 
 
Tentons de projeter un éclairage sur l’homme 

révolutionnaire. Et de faire entendre la voix du 
dramaturge étouffée dans les cendres de ses livres 

                                                 
5 Discours à Raguse 28 mai 1933. 
6 E. Toller, Une jeunesse en Allemagne, Ed. L’Age d’homme, 1974. 
 Traduction de Pierre Gallissaire. 


